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RAIPONCE 
(Tangled) 

de Byron Howard et Nathan Greno 
USA-2010-1h41-VF 
A partir de 6 ans 

 
Lorsque Flynn Rider, le bandit le plus recherché du royaume, se réfugie dans une mystérieuse 

tour, il se retrouve pris en otage par Raiponce, une belle et téméraire jeune fille à 
l'impressionnante chevelure de 20 mètres de long, gardée prisonnière par Mère Gothel. 

L'étonnante geôlière de Flynn cherche un moyen de sortir de cette tour où elle est enfermée 
depuis des années. Elle passe alors un accord avec le séduisant brigand. C'est le début d'une 
aventure délirante au cours de laquelle l'improbable duo va rencontrer un cheval super-flic, un 

caméléon à l'instinct de protection surdéveloppé, et une drôle de bande de malfaiteurs 
 
 
 

 
 
 
 

« L'influence Pixar se fait sentir dans la mise en scène énergique et dans le comique des 
personnages secondaires : un cheval têtu comme une mule et une bande de vauriens 

patibulaires qui avouent leurs penchants artistiques lors d'une séquence musicale hilarante. Et 
puis il y a Mère Gothel (Isabelle Adjani en VF, s'il vous plaît). Onctueuse à souhait, chantant 
comme une diva de Broadway, cette marâtre qui refuse de vieillir tient la princesse sous sa 

coupe en la culpabilisant. Des rapports mère-fille psychanalytiques, et pas un seul orphelin à 
l'horizon : avec Raiponce, Disney s'offre un sacré rafraîchissement. » Télérama 

 
 
 
 

Du 7 au 27 septembre 2011 
 



ARRIETTY, LE PETIT MONDE 
DES CHAPARDEURS 

(Kari-gurashi no Arietti) 

de Hiromasa Yonebayashi 
Japon-2010-1h34-VF 

A partir de 3 ans 
 

Dans la banlieue de Tokyo, sous le plancher d’une vieille maison perdue au cœur d’un 
immense jardin, la minuscule Arrietty vit en secret avec sa famille. Ce sont des Chapardeurs. 

Arrietty connaît les règles : on n’emprunte que ce dont on a besoin, en tellement petite quantité 
que les habitants de la maison ne s’en aperçoivent pas. Plus important encore, on se méfie du 
chat, des rats, et interdiction absolue d’être vus par les humains sous peine d’être obligés de 

déménager et de perdre cet univers miniature fascinant fait d’objets détournés. Arrietty sait tout 
cela. Pourtant, lorsqu’un jeune garçon, Sho, arrive à la maison pour se reposer avant une grave 

opération, elle sent que tout sera différent. Entre la jeune fille et celui qu’elle voit comme un 
géant, commence une aventure et une amitié que personne ne pourra oublier. 

 
 

 
 
 

« Hayao Miyazaki, qui signe le scénario et supervise le projet, rêvait depuis longtemps 
d'adapter The Borrowers, roman anglais pour enfants de Mary Norton. Il en a confié la 

réalisation à l'un de ses collaborateurs du Studio Ghibli, mais on retrouve tout son univers dans 
cette d'histoire de gentils « parasites ». Ils sont devenus de lointains cousins de la farouche 

Princesse Mononoké ou du débonnaire Totoro, les représentants d'un monde enchanté en voie 
de disparition. Bien sûr, avec Miyazaki, le conte ne reste pas entre quatre murs. Il s'ouvre tout 

grand sur un jardin bruissant, une nature radieuse, luxuriante, à la beauté presque sacrée, 
pinceaux et pastels, dieu Oxygène et fée Chlorophylle. » Télérama 

 
 

Du 28 septembre au 25 octobre 2011 
 



LA VIE SAUVAGE DES 
ANIMAUX DOMESTIQUES 

de Dominique Garing et Frédéric Goupil 
France/Allemagne-2008-1h30 

A partir de 6 ans 
 

Dans une jolie ferme de la Bresse Jurassienne, entre premiers bourgeons du printemps et 
canicule de fin d’été, les animaux domestiques semblent vivre en toute quiétude et en 

harmonie, non loin des animaux sauvages de la forêt et des champs. Un malaise du vieux 
fermier qui, habituellement, prend soin d’eux va tout bouleverser. La ferme et ses animaux vont 

se retrouver seuls. Leur vie va alors se révéler dans toute sa complexité, permettant de 
découvrir une réalité inattendue, parfois tragique mais le plus souvent drôle. Parmi les dindons, 
pintades, canards, lapins, oies, chevaux, vaches, et autres animaux de la ferme, une poulette 
noire, trois petits cochons, un chat gris, un renard, un hérisson et les fermiers eux-même nous 

entraînent dans les péripéties de ce monde qui bien qu’imprégné par l’homme, n’en a pas 
moins conservé sa part sauvage. 

 
 

 
 
 

« Un commentaire avec ce qu'il faut de distanciation familière et d'humour, un point de vue à la 
fois ludique et pédagogique qui ne se hausse pas du col, une prise de vue attentive et patiente, 
une mise en scène qui a l'honnêteté de s'avouer comme telle : cela fait amplement l'affaire et 

suffit à notre bonheur. » Le Monde 
 
 
 
 

Du 2 au 22 novembre 2011 
 



UN ETE AVEC COO 
(Kappa no coo to natsu-yasumi) 

de Keiichi Hara 
Japon-2007-2h15-VF 
A partir de 7/8 ans 

 
Kôichi, jeune écolier en quatrième année de primaire, découvre une pierre bien étrange dans le 

lit asséché d'une rivière et la rapporte à la maison. Alors qu'il décide de laver ce précieux 
trophée, un étrange animal en sort. Surprise, c'est un kappa, un esprit de l'eau. La famille de 
Kôichi appelle ce kappa Coo et décide d'en prendre soin. Toutefois, la rumeur de la présence 

de Coo ne tarde pas à se propager et toute la ville ne parle plus que de lui. Coo, inquiet 
d'ennuyer la famille de Kôichi, décide de partir. L'aventure de Coo à la recherche d'autres 

kappas commence. 
 
 

 
 
 

« Sur une trame plutôt classique de récit initiatique, le scénario parvient à la fois à s’inscrire 
dans le registre du dessin animé d’aventure et de la réflexion sociale. La première, souvent 
drôle et inventive, ravira les enfants qui ne devraient pas tarder à adopter Coo, cocasse et 

attendrissante petite créature verte. La seconde, portée par une dimension humaniste et une 
préoccupation écologiste, confère à cette production pour jeune public une dimension 

transcendant cette étiquette réductrice. Une réussite narrative secondée par la beauté d’une 
animation naturaliste, pleine de poésie et faussement naïve, à l’image de ce très beau film. » Le 

Nouvel Observateur 
 
 
 

Du 23 novembre au 20 décembre 2011 
 



UNE VIE DE CHAT 
de Alain Gagnol et Jean-Loup Felicioli 

France-2010-1h10 
A partir de 6 ans 

 
Dino est un chat qui partage sa vie entre deux maisons. Le jour, il vit avec Zoé, la fillette d’une 

commissaire de police. La nuit, il escalade les toits de Paris en compagnie de Nico, un 
cambrioleur d’une grande habileté. Jeanne, la commissaire de police, est sur les dents. Elle doit 
à la fois arrêter l’auteur de nombreux vols de bijoux, et s’occuper de la surveillance du Colosse 
de Nairobi, une statue géante convoitée par Costa, le criminel responsable de la mort de son 

mari policier. Depuis ce drame, la fillette ne dit plus un mot. Les événements vont se précipiter 
la nuit où Zoé surprend Costa et sa bande. Une poursuite s’engage, qui durera jusqu’au matin, 
et qui verra tous les personnages se croiser, s’entraider ou se combattre, jusque sur les toits de 

Notre-Dame… 
 
 
 

 
 
 
 

« Mitonnée au sein du studio Folimage (producteur des films de Jacques-Rémy Girerd, dont La 
Prophétie des grenouilles et Mia et le Migou), cette Vie de chat est un régal pour les yeux : 
chaque mouvement a la souplesse et la grâce du félin et de son compagnon humain, qui se 

coulent avec fluidité de gouttière en corniche. Cette vivacité, cette invention n'empêchent pas le 
film d'explorer des sillons plus mélancoliques : la perte du père, par exemple. C'est aussi ça, 
Une vie de chat : l'histoire d'une petite fille murée dans son deuil qui, soudain, triomphe du 

chagrin. » Télérama 
 
 
 

Du 4 au 31 janvier 2012 
 



JEANNOT L’INTREPIDE 
de Jean Image 
France-1948-1h20 
A partir de 6 ans 

 
Sept petits garçons se promènent dans la forêt quand Jeannot, le plus petit d’entre eux, décide 
d’aller combattre l’ogre pour qu’il ne puisse plus manger de petits enfants. Dans le château de 

ce dernier, Jeannot est fait prisonnier, mis en cage et réduit à la taille d’un insecte. Mais une pie 
voleuse s’empare de la cage, et Jeannot se retrouve transporté à Insect-Ville, entraîné malgré 

lui dans un extraordinaire voyage par un énorme lézard… 
 
 

 
 
 

« Premier long-métrage français en dessin animé, Jeannot l’intrépide ressemble à un 
somptueux album colorié dont les insectes stylisés s’animent sur un rythme effréné. Adaptation 

libre du Petit Poucet de Charles Perrault, ce voyage nous mène du château de l’ogre à un 
monde fantasmé et peuplé d’abeilles, de chenilles et autres coccinelles. Dans la lignée des 

premiers contes animés de Walt Disney (Blanche-Neige et les sept nains, Fantasia) et 
imprégné d’une poésie inimitable, Jeannot l’intrépide est un spectacle fabuleux pour les petits et 

les grands. » Carlotta 
 
 
 
 

Du 1 au 28 février 2012 
 



LA FLÛTE ET LE GRELOT 
de Tang Cheng, Wu Qiang, Te Wei, Qian Jiajun 

Chine-2011-42minutes-VF 
A partir de 3 ans 

 
Le Grelot du faon 

de Tang Cheng et Wu Qiang 
Chine-1982-22mn 

Un faon, recueilli par une petite fille, partage sa vie et ses jeux jusqu’au jour où, ayant grandi, il 
doit la quitter pour retourner à la vie sauvage… 

 

La Flûte du bouvier 
de Te Wei et Qian Jiajun 

Chine-1963-20mn 
Juché sur son buffle, un enfant joue de la flûte. Il s’endort et rêve que son buffle s’est échappé. 
Parti à sa recherche, il traverse montagnes et vallées. Lorsqu’il retrouve son ami, sa joie est si 
grande qu’il se réveille. Saisissant alors sa flûte, il reprend le morceau de musique interrompu. 

 

 
 
 

« Ce titre rassemble deux beaux films d'animation réalisés à vingt ans d'écart, au sein des 
studios d'art de Shanghaï : La Flûte du bouvier (1963) et Le Grelot du faon (1982). Tous deux 
réalisés en "lavis animés", ils s'inscrivent directement dans le programme de ce studio qui, dès 
sa création en 1957, visait à développer les connaissances artistiques et le sens esthétique des 
enfants, en s'inspirant des arts traditionnels chinois. Avec le théâtre chanté, la calligraphie et les 
formes d'art plus populaires comme les papiers découpés, les lavis, ces peintures à l'encre de 

Chine faisaient partie des grandes spécialités de la maison. Développée par Te Wei, qui dirigea 
le studio depuis sa création jusqu'à 1985, la technique particulièrement complexe de l'animation 

sur lavis s'inspire souvent du travail de peintres chinois. » Le Monde 
 

 

Du 7 au 27 mars 2012 
 



L’ILE AU TRESOR 
(Treasure Island) 

de Victor Fleming 
avec Wallace Beery, Jackie Cooper, Lewis Stone, Lionel Barrymore 

USA-1932-1h43-VOST 
A partir de 8 ans 

 
En 1765, le jeune Hawkins dont la mère tient la taverne à l'enseigne de « l'Amiral Benbow », 

s'est pris d'amitié pour un vieux capitaine ivrogne, Billy Bones qui, à sa mort, lui lègue une carte 
donnant l'emplacement du trésor du pirate Flint... Accompagné de Trelawney, le châtelain du 

pays, du docteur Livesey et du capitaine Smollett, Jim s'embarque à bord de « l'Hispaniola » à 
la recherche de l'île mentionnée sur la carte. Trelawney engage pour l'aventure un curieux 

cuisinier à la jambe de bois, Long John Silver. John et Jim deviennent amis jusqu'au jour où le 
jeune garçon surprend une conversation prouvant que le vieux boucanier projette de mutiner 

l'équipage pour s'emparer du trésor. Jim avertit ses compagnons… 
 
 
 

 
 
 
 

« Remake d’une version réalisée en 1918 par Maurice Tourneur, cette adaptation du célèbre 
romain de Stevenson est de beaucoup la meilleure avec une truculente composition de Wallace 

Beery. » Guide des Films – Jean Tulard 
 
 
 

 

Du 28 mars au 24 avril 2012 
 



LE MARCHAND DE SABLE 
(Das Sandmännchen – Abenteuer im Traumland) 

de Sinem Sakaoglu et Jesper Moller 
Allemagne-2010-1h24-VF 

A partir de 4 ans 
 

Chaque nuit, comme tous les enfants du monde, Théo rejoint le Pays des Rêves grâce au sable 
magique dispersé par le Marchand de Sable. Mais une nuit, le vilain Tourni-Cauchemar vole le 

sable magique et prend le contrôle du Pays des rêves. Le Marchand de Sable et son fidèle 
mouton Philibert demandent à Théo de les aider à récupérer le précieux sable, et déjouer ainsi 

les plans du terrifiant Tourni-Cauchemar. Commence alors une grande aventure, dans un 
univers où tout est possible… 

 
 
 

 
 
 
 

« Autour de ce personnage mythique tiré d'un conte d'Andersen, les auteurs brodent une fable 
touchante et un univers graphique d'une grande originalité. Theo, un garçonnet, le marchand de 
sable et leurs amis du pays des Rêves y poursuivent l'effroyable Tourni-Cauchemar, hooligan 

dégingandé qui a volé le sable magique pour hanter les nuits de tous les enfants. Dans un 
univers bigarré et fantastique, où la richesse de l'imaginaire transfigure la simplicité des 

figurines et des matériaux, le film invite élégamment ses petits spectateurs à apprivoiser leurs 
peurs. » Le Monde 

 
 
 
 

Du 9 mai au 5 juin 2012 
 



LA PRINCESSE ET LA 
GRENOUILLE 

(The Princess and the Frog) 

de Ron Clements et John Musker 
USA-2009-1h37-VF 
A partir de 6 ans 

 
Sur les bords du Mississippi, dans les années 20, La Nouvelle-Orléans vibre au son du jazz et 

de la romance. Pourtant, la belle Tiana n'a pas une minute à perdre en rêvant à l'amour. 
Passionnée par la cuisine, elle se consacre entièrement à son plus cher désir : devenir une 
restauratrice à succès et accomplir ainsi le rêve de son père. Mais malgré ses efforts, les 

obstacles se multiplient. Un séduisant jeune prince, Naveen, vient d'arriver en ville, attiré par sa 
passion du jazz. Gâté, irresponsable et paresseux, le jeune homme a jusqu'ici compté 
uniquement sur son charme pour réussir dans la vie. Sa richesse et son rang attirent le 

malfaisant Dr Facilier, un sorcier qui pratique la magie noire. Ne parvenant pas à profiter de la 
fortune du prince, Facilier se venge, et le transforme en grenouille… 

 
 

 
 
 

« Voilà de beaux dessins traditionnels faits au crayon, des chansons comme autrefois, une 
vraie histoire de conte de fées sentimentale et aventureuse. Le tout sur un ton très moderne: 

Tiana, première héroïne afro-américaine des studios Disney, est une jeune femme carriériste et 
indépendante. Les auteurs ont su intégrer une bonne dose d’humour à l’intrigue grâce à des 
personnages secondaires hauts en couleur comme la pétillante Charlotte, sorte de Barbie 

délurée aux allures très "cartoon". Le méchant sorcier vaudou est particulièrement effrayant, 
grâce aux terribles esprits de l’au-delà qui semblent tout droit sortis d’un film de Tim Burton. 

Que du bonheur! » Le Journal du Dimanche 
 
 
 
 

Du 6 juin au 3 juillet 2012 
 


